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APPENDICE  AU  MÉMOIRE 

SUR 

LA  PRÉTEiNTION  DU  SÉMIxNAIRE  DE  QUÉBEC 


Collegio  Canadese,  1 1 7  via  délie  Quattro  Fontano, 
Rome,  20  octobre  iSÎIi. 

Son  Emineco  le  Cardinal  Ledochowski, 
Prélet  de  la  S.  Cong.  de  la  Propagande. 

Eminentissinip  Seigne.ur, 

Je  suis  arrivé  \i  Rome  ce  matin  -,  et  je  m'empresse  de  vous  trans- 
mettre la  lettre  de  Monseigneur  l'Archevêque  de  Montréal,  qui  m'ac- 
crodite  auprès  de  Votre  Eminence  comme  le  déléguo  de  Nos  Seigneurs 
les  Archevêque  et  Evoques  de  la  Province  Ecclésiastique  de  Mon- 
tréal. 

<  Dans  mon  «  Memoirp  sur  la  prétention  du  Séminaire  de  Québec  à  une  in- 
demnité monétaire  sur  la  Province  ecclésiastique  de  Montréal  ,,  je  m'étais  borné 
ù  traiter,  strictement,  la  question  qi  i  m'avait  été  désignée;  mais  à  l'appui  de  notre 
demande,  telle  que  je  la  présentais,  il  y  avait  plusieurs  autres  raisons,  que  j'exj)osai, 
au  fur  et  à  mesure  que  l'occasion  le  permettait,  dans  des  lettres  à  rErainentissimè 
Préfet  et  au  lîéverendissime  Si^cretaire  de  la  S.  Cungréj,'ation  de  la  Propa.aande  : 
de  là,  la  raison  et  la  matière  de  cet  Apiieudice. 

^  De  Paris,  j'avais  télégrapliié  au  Préfet  de  la  Congrégation  de  la  Propa- 
gande: «  Kminniti^.vmo  Cardinal  i  Ledoc/ioa-d-i,  Anliiepiscopus  MurioiwpoUlanus 
liomam  mitlit  ddcyatuin.  , 


J'ixiu-îii  riioinioiir  ilo  mo  [iréseutor  clioz  Votre  Eminenco  (lomiiin, 
à  !)  '  ^.  h.  il.  m.,  pour  Lui  ilciniiinlin'  la  favour  (rime  audience.  Je 
Itrie  Vutro  Kiuineuco  do  no  pas  d('rani;or  lo  calt'id  et  Fordro  do  ses 
allairos  pour  moi;  si  Klle  no  peut  ino  recevoir  a  ce  moment-lii,  il 
mo  .sutlira  do  savoir  (piol  jour  et  ii  ciuello  heure  jo  pourrai  mo  pré- 
senter de   nouveau. 

Dans  les  sentiments  du  plus  profond  respect  et  do  la  vénération 
la  plus  liaute,  je  mo  souscris, 

De  Votre  Eminenco, 
Eminentissimo  Seigneur, 

Le  très  humide  et  très  dévoué  serviteur. 
.1.  B.   l'ifui'i.x  ptr(\  Vico-Roct. 


II. 


Montré; 


iai 


Septembre   IS'J-l. 


A  Sou  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski. 

Prél'et  d_'  la  Sacrée  Congrégation  de  la  Propagiinde. 


Jùiiiiu'iilissiiiw  Si'ijiietty, 

Par  les  présentes.  Xons  soussigné,  Edouard  Charles  Fabre,  Arche- 
vèiiuo  do  Montréal,  l'aisuns  connaître  à  votre  Eminenco  que  les  Arche- 
vèiiue  et  Evoques  do  la  Province  Ecclésiastiipie  de  Montré  d  ont  député 
au|.rès  du  Saint-Siège  M.  J.  lî.  Proulx,  Chanoine  Honoraire  de  notre 
Cathédrale  et  Vice-Recteur  d^  l'Université  Laval  ii  Montréal,  Prêtre 
en  '•'  sagesse  et  au  dévouement  duiiuul  nous  avons  toute  confiance, 
pour  exposer  a  Votre  Eminenco  et,  au  besoin,  à  la  Sacrée  Congn^ga- 
tioii  de  la  Propagande: 

1."  Les  raisons  on  détail  qui  nous  ont  décid("s  à  écrire  le  mé- 
moire, dont  il  est  porteur,  au  sujet  du  renouvellement  de  rindult 
du   [)  mai   lS(j!): 

•1."  Les  grands  besoins  monétaires  dans  lesquels  se  trouve  le 
Siège  ]\lontvéa]ais  do  l'Université; 

3."  L'organisation  spéciale  (|ui,  pour  ce  siège  si  important,  est 
découhie  tout  naturellement  do  la  Constitution  J<iin  (Iialiiiii; 


4."  liOs  faciliti's  proviiloiitiolip.s  (|iio  cotl-o  Constitution  apostnli- 
(pio  il  iijiijorti'os  Ju.s(|n"ici  iui  ilt'velo|.|.(Mn(>iit  do  rUnivei>it(''  ii  Montréiil, 
ot  les  (Iiingcr.s  (|iii  i.onrraipnt  ii  l'fiviMiir  ou  |ianilyscr  lo.s  siiiutidi'o.s  ollcts; 
')."  Enfin  tous  les  ronseigueinonts,  Mj.'uéralenient  quelconques, 
qui  iiourraiont  ùtro  agréahles  ii  Votre  Kininenco,  ou  utiles  ii  cette 
Univorsité  dont  nous  avons  tiiut  à  coeur  le  succi-s  ot  la  prospérité. 

Fait  et  signé  a  ^[ontn'ai,  ce  vingt-soiitièuio  jour  de  septembre 
mil  huit  cent  quatre-vingt  (luatorze,  sous  notre  seing  et  le  contre- 
seing de  notre  Vice-Chancelier. 


(L.  S.) 


■]■    l']|iiii-Ai;ii    dis.    .{/■(■/!.    i/r    Miiiilr''al. 

l'ai'  .Mand.  do  Mgr.  rArcliovô(jue, 
L.   E.  CousiNKAu  l'rétrc. 


III. 


CoUegio  Canadoso,    117   via  doilo  Quattro  Foutanc, 
Rome,  2  novembre   lS'.)i. 


Son  Excellence  liév(<rendissimo  i\rgr  Aug.  Ciasca, 
Arcliov.  de  Larrisse,  et  Sec.  do  la  S.  Cong.  de  la  Proiiagando. 


J'ircfl/ciili.ssiiii''  et  rrn'iriKlissinic.   Sfiijnciir, 

Je  n'ai  pas  oublié  le  mémoire  ([ue  Votre  Excollonco  m'a  dit  do 
l)r('parer  sur  la  pn^tention  que  lo  Séminaire  de  <,>uél)ec,  ou  l'Univer- 
sit(>  Laval  à  Qu('bec.  pourrait  avoir  do  so  faire  rembourser,  pur  ou 
SKI'  la  Province  ecch-siastiiiuo  de  Moutn^al,  dos  dépenses  par  lui,  ou 
par  elle,  faites  pour  la  fondation  de  l'Université  h  (,tuébec. 

J'ai  été  empêché  jusqu'à  aujourd'hui  de  pousser  ce  travail  avec 
rapidité,  a  cause  d'une  petite  indisposition,  duo,  sans  doute,  au  chan- 
gement de  climat  et  de  régime. 

Je  suis  mieux.  J'espère  pouvoir,  sous  peu,  prouver,  h,  la  satisfac- 
tion de  Son  Emiuenco  le  Cardiiud  Préfet  de  la  Sacr('o  Congn^gation 
de  la  Propagande,  et  à  la  vôtre,  Kévérendissime  Seigneur: 

1."  Que  les  Evoques  do  la  l'rovince  Ecclésiasticpio  de  Montréal 
no  doivent  rien,  mouétairement  parlant,  au  Séminaire  do  Quél)ec  ou 


;i   rUiiivorsih"  Laval  ii  (,tiirlioc.   |,()iii-   1rs  (|i'|it>ii9o.s    riut(3.s  h   roecu.sioii 
'11'   la   1(111. latioii   (il     rruivi'rsil  '  à    (Jui'Ik'c; 

'-'."  <,>iio  les  susdits  l']vù(|iies  uo  sont  pas  en  l'tat.  iictuolleinent, 
(le  prciidro  do  l'iU-LTont  dans  leur  i.roviiico  poin-  faire  ii  (^k'Iioc  an 
reinboursonient  (|ut'lconi|uo : 

;{.'  (,'uc  lo  fait  pour  la,  Pr()vin(;o  do  Montr.  al,  do  payer  ii  <,tii('- 
bec  uu  sul)si(le.  sous  queli[uo  loi'ino  (pie  ce  soit,  nous  rejetterait  pro- 
bal)loment  dans  le  troulde  et  l(>s  embarras  du  pass.'; 

1."  (^10,  du  reste,  lo  S.iiuinairc  do  Qu(d)oc,  h,  part  cot  argent 
qu'il  n'clamo.  no  se  trouve  pas  (jtro  sans  compensation. 

En  attiMidant  (pio  j'aie  le  plaisir  de  lui  remettre    ce    travail,  je 
demeure,  daus  les  sontimouts  de  la  [dus  liante  consid("ratiou, 

Do  Votre  Excollenco. 
Exccllontissime  et  rovi'reiidissimo  Seii,'uour. 

Le  très  humble  et  très  obt'ssant  serviteur. 
.T.    li.     Vw'Vi.x    jilre 
\  ice-lîecteiir. 


J .  S.  —  l)f  plus,  les  circdiistriiups  sniit  bien  (■!iaii^;(:>.'s  ilcpuis  quo  Notre  tr(\s 
Suint  Pi^ie  le  Pape  ii  accoriL:  l' Iinliilt  de  1S>^0:  le  SiMiiiiiiure  de  (jiK^beo  ailniiiii- 
sti'iiit  alors  les  attaires  de  la  .Succursale  h  Montr(\d;  il  ,s"est  depuis  dcH-liaryi'  à 
Montr('al  de  toute  administration  nioui'taire.  —  J.   I!.  1'. 


IV. 


lîoine,    It)  d('cembro   iNit-t 

Sou  Excellence  Rt'Vijreudissime  Mgr  Aug.  Ciasca, 
Arcli.  de  Larùsse,  et  Sec.  de  la  S.  C.  de  la  Propagande. 

Krrcl/cnfissinir'  Scî(/iiriir, 

J'ai  riinnneur  de  vous  adresser,  on  mémo  temps  quo  cette  let- 
tre, un  mémoire  .sur  la  (piestion  dont  il  s'e.st  agi.  lorsipio  vous  n'avez 
fait  riioniieur  de  me    recevoir  en  audience,  le  "_'()  d'octoln-o  dernier. 

La  com|d('tiou  de  ce  travail  a  l'ti'  retardée,  ii  mon  grand  d('sap- 
])oiutement,  d'abord  jjar  une  indisposition  (pie  j'ai  ressentie  eu  arri- 
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vaut  h  Rome,  p.ii.s  par  l.>  roto.ir   ti.r.lif  .In  .|.iol.,uos   documents  qun 
je  (lus  fairo  venir  du  Canada. 

Lu  mrmnivo  est,  |.eiil,-rtro,  un  pou  lon^r;  uiais  J'iù  voulu  traiter, 
une  fois  j.our  toutes.  ,ruuo  inaiiièr.,  assez  complète,  cotto  .luostion 
depuis  l()nj,'tomps  dél)attuo  seulement  par  l)ril)os. 

Dans  .piehpics  ,j..urs,  Je  serai  en  (^tat,  et  jo  me  forai  un  plaisir, 
de  passer  h  Votre  Excollence,  pour  plus  grande  commodit/..  une  se- 
conde copie  do  ce  travail. 

Espérant  que  les  conclusions  en  a-r.ioront  à  Son  Eminenco  le 
Cardinal  Tn^et  do  la  S.  Congrégation  do  la  Proi.agandc,  et  h  vous, 
Mousoigueur,  je  demeure  avec  un  profond  respect, 

Do  Votre  Excellonce, 
Ri'véroQdissimo  Seigneur, 

Le  trl's  huml)le  ot  tn's  ohéissant  serviteur. 
J.  15.  Piioutx  j)h,;  Vice-Rect. 


V. 


Rome.   14  décembre  1S94. 


Son  Eminenco  le  Cardinal  Lodochowski, 
Préfet  de  la  Sacrc^e  Congrégation  do  la  Propagande. 

Eminentissi)ii('  Scif/neiir, 

Au  commencement  de  cette  semaine,  je  remettais  à  Son  Excel- 
lence Mgr  le  Secrétaire  do  la  S.  Congrégation  de  la  Propagande  deux 
co])ies  d'un  mémoire  (luo  j'ai  fait  sur  sa  suggestion. 

Je  pense  ))ien  que  Votre  Eminenco,  de  ce  temps-ci,  où  ses  occu- 
pations sont  si  multipliées,  n'a  pas  le  loisir  d'en  prendre  une  con- 
naissance approfondie;  c'est  pourquoi  je  me  permets  do  lui  en  envoyer 
le  somman-o  abrège,  afin  que,  si  Elle  le  désire.  Elle  puisse  y  jeter'un 
coup  d'oeil  rapide. 

De  plus,  j'aimerais  h  lui  exposer,  comme  représentant  des  Evoques 
de  la  Province  de  Montréal,  dans  l'occurence  présente,  un  moven  do 
solution  qui  pourrait,  peut-être,  concilier  tous  les  intérêts,  sans  toucher 
en  non  aux  termes  de  l'Lidult  ni  blesser  aucum  droit. 
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En  conséquence,  j-ai    Thonueur  do  dem=uuler  h  Votre  Eminence 

la  faveur  d'une  audience,  ne  serait-elle  que  de  cinq  munîtes.  Je  me 

présenterai  Dinn.nche  avant-nnd:  .    si  Elle  ne  peut  ™e  recevoir  a  ce 

Loment-la,  je  serai  beureu.  de  retourner  le  jour  qu  Elle  voudra  Inen 

alors  m"indiquer.  r     i   „f 

Je  demeure    dans   les  sentiments  du  respect  le  plus  profond  et 

de  la  plus  haute  vénération, 

De  Votre  Eminence. 

Eminentissime  Seigneur. 

Le  très  humble  et  très  dévoué  serviteur. 
J.  B.  Pkoulx  pt)-':  Vice-Rect. 


VI. 


S  0  M  Ji  A 1 1;  E 

du  Mé.noirc  snr  h   Prrn.>ii<.>   'h'   Snni.alre  de   Québec  à   une  iudonnifé 
mouélairc  sur  lu  Provuice  ccelcsiastiquc  de  M.jutréul. 


I. 
IL 

III. 


IV 
V. 


VL 


_  Je  no  viens  pas  .liscnter  un  induit  :  j.  viens  exposer  un  doute,  et  en  cher- 
cher la  solution,  on  tout  esprit  de  modération.  _      _ 

_  La  Province  ecclésiastic,uo  de  Montréal  est-elle  obligée,  en  ,ast.ce.  de 
rembourser  au  Séminaire  de  Québec  une  partie  des  dépenses  qu  d  a  fai- 
tes pour  la  fondation  de  TUniversité  Laval  à  Québec--  -  U  me  parait 
une  non,  ponr  les  raisons  qui  suivent. 

_  ,'  suie  il  u-v  a  pas  eu,  lors  de  la  fondation  de  ITn.vers.te  Laval  a 
Uuébei  d-entento  préalable  entre  le  Séminaire  de  Q.ebec  et  les  Eve.p.es 

du  district  de  Montréal. 

_-  11  n-v  a  pas  eu  davantage  d'arranseuient  subséquent. 

_  Le  Sennnairo  do  Qnébec,  pour  dos  considérations  à  lu.  propres,  a  vouh. 
f,i,.o  los  dépenses  do  cette  t^M.datiou  avec  ses  seules  ressources,  libre- 
ment avant  devant  lui.  lo  sachant,  l'avouant,  lo  proclamant,  la  perspec- 
tive deVétablissemout.  avant  bien  des  années,  d'un    siège    universitaire 

il  Montréal.  ,      ^    -,  ,.   c  Uo 

_  Eu  considération  dos  sacrifices  que  le  Séminaire  de  Québec  avait  fa  t« 
,H,ur  tonder  TUniversité  Laval  à  <Méi.ec.  le  Sa,nt-S,è.e,  en  18.0,  lu. 
accorda  quo  TUniversité  Laval  continuerait  d'être  la  seule  Lniversit- 
Catholique  dans  toute  l'ancienne  province  du  Bas-l'anada.  et  que  Mon- 
tréal n-auvait  qu'une  Succursale  de  cette  même  Université:  compensation 
magnifique,  qu'il  fit  suivre  plus  tard  de  bien  d  autres. 


VII. 


VIII.  - 

IX.  — 

X.  — 

XI.  — 

XII.  — 

XIII.  _ 
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La  Décision  de  la  Sacrée  Congrégation  de  la  Propagande  du  l"  février 
1876,  constituant  la  Succursale  de  l'Université  Laval  h  Montréal,  ne 
donne  au  Séu.inaire  de  Québec,  sur  le  district  de  Montréal,  aucun  droit 
de  compensation  monétaire,  ni  directement,  ni  indirerteraent,  ni  formel- 
tement,  ni  virtuellement. 

Virtuellement,  au  contraire,  j>  trouve  pour  Montréal  l'exemption  de  toute 
indemnité  en  argent  vis-à-vis  le  Séminaire  de  Québec. 

Les  choses  étant  ce  qu'elles  étaient,  l'établissement  de  la  Succursale  de 
Montréal  n'a  fait  subir  au  Séminaire  de  Québec  aucune  perte  pécuniaire 
quelconque,  loin  de  lii. 

En  outre  d'une  compensation  d-faonneur  et  d-influence.  le  Séminaire  de  Qué- 
bec a  reçu,  de  h,  bienveillance  du  Saint-Siège,  une  cnipensution  moné- 
taire  qui  s'élève  actuellement  à  neuf  cent  quinze  mille  francs,  et  qui 
sera,  avant  cinq  ans.  de  nn  iiiillion  CPiit  miHo  francs. 

Du  reste,  l'Induit  du  .-)  mai  l«-9.  renouvelé  le  29  avril  l,s94,  tout  en 
reconnaissant  la  dette  de  la  Succursale,  n'établit  aucunement  l'existence 
d'un  droit  qu'aurait  le  Séminaire  de  Québec  à  une  indemnité  monétaire 
sur  la  Pro\.'nce  de  Montréal. 

Opinions  des  Evéques  de  la  Province  de  Montréal,  celles  entr'autres  de 
l'Archevêque  actuel  de  Montréal,  et  du  défunt  Evêque  de  Sherbrooke. 

Conclusion. 


VII. 


Rome,  2<»  décembre  1894. 


Son  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski. 
Pr-ifet  de  la  Sacrée  t'ongr.'gation  de  la  Propagande. 


Kiiiitnn(is.''ime  Seiffueiir, 

Après  ce  que  Votre  Eminence  m'a  dit,  je  ne  puis  ni  ne  veux 
insister. 

Personne,  plus  que  les  Evéques  de  la  Province  de  Montr.^al  et 
leur  d(drguci,  n'est  pen-^tn^  de  respect  et  de  d,-t\-V'uce  pour  le.s  d.>crets, 
les  docisions  et  les  désirs  du  Saint-Siège. 

Veuillez  croire  aussi,  Eminence.  que.  moi  pour  un.  dans  le  règle- 
ment de  ces  maiiieureuies  difficultés  universitaires  qui  régni.ient  depuis 
trente  ans  au  Canada,  j'ai  été  un  agent  <le  modération  et  de  paix. 

J'ai  voulu  en  donner  une  preuve  nouvelle,  le  1 4  de  ce  mois,  en 
écrivant  h,  Votre  Eminence: 
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"  De  plus,  j'aurais  à  lui  exposer,  comme  représentant  des  Evê- 
"  ques  de  la  Province  de  Monlnnil,  nn  moyeu  de  solution  qui  pourrait, 
"  peut-être,  concilier  tous  les  intérêts,  sans  toucher  en  rien  aux  ter- 
"  mes  de  l'Iudult  ni  blesser  aucun  droit.  _ 

Aujourd'hui,  je  demande  qu'il  me  soit  permis  de  faire,  par  écrit, 
cet  exposé  en  peu  de  mots.  Voici  : 

Considérant  :  1 ."  les  besoins  pressatitg,  où  se  trouve  le  siège  Mon- 
tréalais de  rUniversit('  Laval,  en  face  de  deux  Universit-s  protestantes 
dont  l'une  est  très  florissante;  2:'  les  lourde^  fA/i»yf.*,  que  les  Evêques 
de  la  Province  Ecclésiastique  de  Montr.-al  ont  cru  devoir  prendre  sur 
eux,  dans  les  intérêts  de  l'Universib-.  malgr»-  l'esiguité  bien  connue 
de  leurs  revenus  ;  3."  le  dani/er  imhtinent  qu'il  y  a.  si  les  entreprises 
commencées,  —  n('cessaires  et  indispensables.  —  ne  sont  pas  condui- 
tes h,  bonne  fin,  de  voir  se  dissiper  et  périr,  ou  du  moins  s'atfaiblir 
grandement,  les  salutaires  effets  de  la  Constitution  Jam  duduin  de 
Notre  Très-Saiut-Pèro  le  Pape  L'on  XIII.  laquelle  a  «-té.  en  ces  der- 
niers temps,  le  salut  de  lUuiversit  >  Laval  :  toutes  raisons,  données 
dans  le  Mémoire  des  Evêques  de  la  Province  eccl-siastique  de  Mon- 
trerai, en  date  du  l-'s  août  de  cette  année,  mémoire  que  Votre  Emi- 
nence  ?  par  devers  Elle  : 

Pour  ces  consiib'rations.  dis-je,  n'y  aurait-il  pas  moyen  d'amener, 
gracieusement,  le  Si'rainaire  de  Qu./bec  à  laisser  aux  Evê(iues  de  la 
Province  Ecclésiastique  de  Montréal,  pour  les  frais  d'administration 
de  r  Université'  Laval  à  Montréal,  la  retenue  sur  les  honoraires  de 
messes  de  la  Province  de  Montréal,  avec  l'entente,  par  exemple,  que 
le  Saint-Siège  (11  s'est  montré  envers  notre  Université  jusqu'ici  d'une 
bienveillance  telle,  qu'elle  m'enhardit)  lui  continuerait  la  faveur  de  son 
Induit  sur  la  province  de  Québec,  disons,  encore  pendant  cinq  ans,  pen- 
dant dix  ans...  ? 

De  cette  sorte,  le  Séminaire  de  Québec  ne  perdrait  rien,  et  les 
Evêques  de  la  Province  de  Montréal  seraient  tirés  d'une  impasse  pé- 
nible, si  piMiilde  qu'ils  ont  pris  le  parti  d'envoyer  à  Rome  un  dél(^gué 
pour  le  faire  connaître  dars  toute  son  étendue. 

Ce  que  j'ose  demander  actuellement,  en  toute  humilité,  comme 
en  toute  confiance,  Eminentissime  Seigneur,  est  seulement  s'il  ne  serait 
pas  possible  d'é'tudier  cette  proposition,  qui  me  parait  conciliante  et 
modérc'e  autant  qu'avantageuse  pour  les  deux  partis  inb^ressi-s;  et. 
comme  je  ne  prétends  pas  qu'on  s'en  rapporte  à  mes  affirmations 
pures  et  simples,  je  ne    désire   aucunement    qu'on    en    vienne  à  une 
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dt^cision.  avant  que  je  u'aie.  ii  l'appui  de  ma  suggestion,    demontrt', 
pièces  en  main  : 

l."  Que  les  circonstances  ont  bien  changi'  dans  l'administration 
financière  de  l'Université  Laval  à  Montri'al,  depuis  le  5  de  mai  1889; 
2.  Que  la  constitution  de  TUniversit»^  Laval  ii  Moutrôal.  dans 
les  modifications  que  les  nocessitf'S  de  temps  et  de  lieu  ont  apportées, 
est  tout  an^i  catholique  que  la  constitution  de  l'Université  Laval  a 
Québec. 

-Je  termine,  en  remerciant  de  tout  coeur  Votre  Eminence  des 
facilités  qn'Elle  me  donne  pour  La  rencontrer;  je  profiterai  de  la  nou- 
velle audience  qn  Elle  veut  bien  m'accorder.  aussitôt  que  le  nK-moire 
qn"Enie  m"a  démand-'  sera  entièrement,  ou  presque  entièrement,  terminé. 
-Je  demeure,  dans  les  sentiments  du  respect  le  plus  profond  et 
de  la  vénération  la  plus  haute. 

De  Votre  Eminence, 
Emiuentissime  Seigneur, 

Le  très  humble  et  très  obt'issant  Serviteur. 
.J.  15.  PiiiuLx  ptrc 
Vice-lîecteur. 


Vin. 


Son  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski, 
Préfet  de  la  .S.  Cong.  de  la  Propagande. 


Rome,   10  janvier  1S95. 


Emintnfi.<<ime  Seigneur, 

-Je  viens  m'excuser  de  ce  que  je  retarde  quelque  peu  à  remettre 
à  Votre  Eminence  les  notes  qu'ElIe  ma  demandées  dans  la  seconde 
partie  du  mois  dernier;  mais,  comme  la  question  que  je  me  trouve 
à  avoir  tout  k  coup  à  traiter  est  ifcissi  délicate  cju'importante,  j'ai 
voulu,  avant  d'en  livrer  l'exposé  définitif,  m'assurer.  sur  certains  points, 
de  l'opinion.  ja«te  et  précise,  des  Kévérendissimes  Evoques  qui  m'ont 
délégué  à  Borne  :  ce'  te  opinion,  maintenant,  ne  peut  tarder  à  m'ar- 
river. 

En  attendant,  je  prie  Votre  Eminence,  Eminentissime  Seigneur, 
de  vouloir  bien  recevoir  avec  fareur  le  petit  travail  ci-joint,  que  j'ai 
intitulé  ■^  Remarque  Importante.  ,  Les  matériaux  en  avaient  été  pre- 
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parés  en  niêine  temps  que  je  travaillais  au  M.'inoire  ([ue  j'eus  l'hon- 
neur (le  passer  h  Votre  Erninonce  le  10  de  ilécembre;  mais,  alors,  je 
n'eus  pas  le  temps  d'y  mettre  la  deruiùre   main. 

La  conclusion  do  cette  '  Kemanpie  „,  comme  Votre  Emiueuce 
pourra  le  constater,  ne  tend  pas  à  demander  un  changement  dans  les 
termes  de  Tlndult  renouvelé  le  '29  avril  lS9-t,  mais  bien  à  appuyer 
la  suggestion  que  je  me  permettais,  avec  sou  bienveillant  agrément, 
de  faire  îi  Votre  Eminence  dans  ma  lettre  en  date  du  20  de  décembre, 
à  savoir  "  s'il  n'y  aurait  pas  moyen  d'amener,  gracieusement,  le  Sé- 
minaire de  Québec  ii  abandonner  aux  Evëques  de  la  Provincie  Ecclé- 
siastique de  Montréal,  pour  les  frais  d'administration  de  l'Université 
Laval  h  iLnitrt'al,  la  retenue  sur  les  honoraires  de  messes  de  la  Pro- 
vince de  Montréal  ,,  en  supposant  (ju'il  serait  assun'  par  le  Saint- 
Siège  au  Séminaire  de  Quél)ec  une  prolongation  de  l'Induit  actuel,  ou 
qu'il  lui  serait  accordé'  un  nouvel  Lulult.  lui  permettant  de  retenir 
cinq  sous  de  plus  sur  les  honoraires  de  messes  de  la  Province  ecclé- 
siastique de  Québec,  comme  la  chose  aujourd'hui  se  pratique  dans  la 
Province  de  Montréal. 

Cet  acte  de  gracieuseté,  outre  qu'il  favoriserait  les  intcn'ts  de 
/'  l  nircisitr  à  Mdiifri'nl,  Il  -i  iiifrri'/s  ilo  raiilurltr  i-piscopale  it  le.-i  hitén'ts  du 
respect  di't  >ni.r  drcrcts  mniuiii-^  (je  me  sers  des  termes  employés  par  les 
Evoques  de  la  Province  de  Montréal  dans  leur  mémoire  du  28  août 
ISOl).  cet  acte  de  gracieuseté,  dis-je.  en  outre  de  tous  ces  avantages, 
bém'tîcierait  aussi  grandement  au  S  miuaire  de  Quéliec  lui-même. 

1.°  En  effet,  le  Séminaire,  loin  de  perdre  sous  le  rapport  mo- 
nétaire, y  gagnerait. 

2."  Il  y  gagnerait,  de  plus,  en  paraissant  être  bienveillant  envers 
le  siège  Montréalais  de  l'Université,  ne  mettant  pas  d'obstacle  à  ce 
qu'il  soit  traité,  sous  co  rapport,  comme  le  siège  Q>uébecquois. 

'S."  Il  gagnerait,  en  facilitant,  de  sou  côté,  raffermissement  de 
la  ])aix.  et  l'apaisement  des  vieilles  défiances  du  passé. 

I."  Il  y  gagnerait,  enfin,  en  ne  en  ant  pas,  par  le  d('Siippoin- 
tement.  dans  l'esprit  d'évêques  vénérables  un  sentiment  p('nible,  en 
ne  réveillant  pas  cIk,/.  nu  trop  grand  nomlire  de  laïques  des  griefs 
assoupis,  en  ne  prêtant  pas  flanc,  dans  le  public,  à  dos  soupesons  mal 
fondés,  j'aime  h  le  croire,  mais  toujours  i)rt>judiciables,  allant  ii  insi- 
nuer que  ce  n'est  pas  tant  le  di>sir  d'avoir  de  l'argent  que  poursuit 
le  Sc'miuaire  de  Québec  que  le  fait  que  l'Universit'  Laval  ii  Montréal 
n'eu  ait  point. 
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De  cette  sorte,  le  S<'minaire  de  QiK'bec  codant  gracieusement 
mo^-ennant  compensation,  les  deux  partis  seraient  gagnants  ;  c'est  ce 
que  j'avais  en  vue,  lorstjue,  dès  ma  première  p.arole  ('crite,  je  dis  en 
tète,  de  mon  mémoire:  "  Je  viens,  au  nom  de  Nos  Seigneurs  les  Ar- 
■^  chevèque  et  Evoques  de  la  Province  ecclésiastique  de  Montréal, 
"  exposer  notre  doute,  donner  les  raisons  qui  le  motivent,  et  en  clier- 
"  cher  la  solution  auprès  de  Notre  Père  commun,  esjn'raHt  qu'elle  fiera 
"  éfjali'iiieiif  mliifaire  et  pour   Quéhee  et  pour  Montréal.  „ 

Espérant  donc,  pour  amener  cette  solution  salutaire,  en  la  haute 
sagesse  et  en  ia  bienveillance  connue  de  Votre  Eminence,  je  m'en 
souscris,  dans  les  sentiments  du  plus  profond  respect  et  de  la  v('ni'- 
ration  la  plus  sincère, 

Eminentissime  Seigneur, 

Le  très  humble  et  très  obéissant  serviteur, 
J.  B.  Pkoulx  i>fre.  A'ice-Eect. 


IX. 


Rome,    17  janvier  1895. 


Son  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski, 

Pri'fot  de  la  S.  Cong.  do  la  Propagande. 


Jùii iuentiss'niie  Seitjiieur, 

Pour  complaire  au  di'sir  de  Mgr  Paul  Lallocque,  ('vôque  de 
Sherbrooke,  je  me  fais  un  devoir  de  donner  avis  à  Votre  Eminence 
(|ue  Sa  Grandeur  a  (juitt(''  rAm('rique  en  route  pour  la  Ville  Eter- 
nelle le  20  di'cembre  dernier,  qu'elle  est  d(^barqu('e  au  Havre  le  (i 
de  janvier,  qu'elle  croyait  alors  pouvoir  arriver  ii  Konie  le  lU.  mais 
qu'elle  se  trouve  nuiintenant  arrêtée  à  Paris,  retenue  ii  sa  chambre 
par  une  indisposition  assez  grave,  suice  des  fatigues  l'prouvi'es  pen- 
dant la  travei'Si'e.  Elle  se  propose  de  continuer  son  voyage,  aussitôt 
que  le  m<'decin  le  lui  permettra. 

De  plus,  Mgr  l'cvêque  de  Sherbrooke  me  prie  de  dire  ii  Votre 
Eminence  que,  ne  devant  d'al'ord  faire  sa  visite  '/(/  limiua  que  dans 
le  courant  de  r('t('  prochain,  il  a  avauci'  tout-ii-coup  son  dt'part,  sur 
la  demande  de  Mgr  l'Archevêque  de  Montn'al  et  de  ses  Révérendis- 
situes  Sufl'ragants,  pour  venir   soutenir,    devant  Votre  Eminence,   la 
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cause  dont  j'ai  ('t('  charge'.  Les  Evoques  do  la  Province  de  Montn'al 
considèrent  que  les  besoins  de  la  circonstance  sont  tels,  qu'il  est  de 
leur  devoir,  pour  les  exposer  avec  plus  d'autoriti",  de  déh'guer  sans 
retard  un  de  leurs  collègues  auprès  du  Saint-Siège. 

Car,  dans  l'occurrence  présente,  les  Evoques  de  la  Province  de 
Montri'al,  entre  autres  dangers,  voient  surtout  celui-ci,  que  la  bien- 
faisante Constitution  Jaindndian,  donui'e  par  Notre  Très  Saint  Père 
le  Pape  le  2  fi'vrior  1889,  n'c'prouve  un  l'chec  piinible,  malheur  qu'ils 
voudraient  prévenir  h,  tout  prix. 

C'est  pourquoi,  dans  une  lettre  ((u'ils  ('crivaieut  au  Saint  Père, 
le  28  d'août  dernier,  il  est  dit  que  Ion  bienfaits  et  les  nvaxtages  d'un 
prix  iiieslimahle,  dus  en  principe  à  la  Constitution  "  Janidiiditin  „,  vien- 
nent d'être  mis  en  péril. 

C'est  pourquoi  aussi,  dans  une  autre  lettre  <'crite  le  même  jour 
a  Votre  Eminence,  Eraineutissime  Seigneur,  ils  déchiraient  (.[u'nn  coni) 
sévère  a  été  porté  nu  décret  papal,  ajoutant  :  "  Nous  espérons  qu'il  sera 
facile  à  Votre  Eminence  de  rendre  justice  aux  intérêts  de  Montré-al 
en  p('ril,  sans  h'ser  ceux  do  Québec.  „ 

Ces  deux  lettres  n'ont  pas  ('t<'  expc'dii'Cs  dans  le  temps,  parce 
que,  quelques  jours  plus  tard,  les  susdits  Seigneurs  Evoques  déci- 
dèrent d'envoyer  leur  M<'moiro  a  Rome,  non  par  le  service  de  la 
poste,  mais  par  le  ministère  d'un  déli>gué  ad  hor.  Pour  la  plus  grande 
information  de  Votre  Eminence,  j'inclus,  sous  ce  pli,  ces  deux  pièces 
importantes,  signc'os  de  la  main  même  de  tous  les  Evêques  de  la 
Province  eccl(''siastique  de  Montréal. 

Je  termine,  en  répcHant  avec  les  Illustrissimes  personnages  que 
je  repr('seute,  que,  vu  notre  d('sir  d'une  solution  pacifique  et  gra- 
cieuse, "  j'ai  la  confiance  que  Votre  Eminence  saura  bien  trouver  une 
solution  conforme  à  la  justice  et  à  nos  besoins.  ,  —  .Je  demeure, 
dans  les  sentiments  du  plus  profond  respect  et  de  la  plus  haute  vé- 
nération. 

De  Votre  Eminence, 


Eminentissimo  Seigneur, 
\jQ  très  humble  et  très  obiMssant  serviteur 
J.  15.  Pnoni.x  ptre,  Vice-Rect. 


—  n 


X. 


A  Sa  Sainteté  Léon  XIII. 


Très  Saint-Père, 


Prosterm^s  humblement  aux  pieds  de  Votre  Saintett",  les  Arche- 
vêque et  Evèques  de  la  Province  eccl-siastique  de  Montri-al,  soussigné -s, 
la  prient  de  leur  permettre  d'exprimer  ce  qui  suit: 

La  Constitution  Jaiii  didJuin,  donnée  par  Votre  Sainteté  le  2  te- 
vrier  1S89,  a  ('te  le  salut  de  l'Universiti'  Laval  à  Montri'al.  Elle  nous 
a  permis  de  pacifier  les  esprits  divisés  par  de  trop  longues  dissensions, 
d'unir  les  deux  Ecoles  de  médecine  rivales,  d'obtenir  des  Pouvoirs 
publics  une  législation  conforme  aux  prescriptions  des  décrets  romains, 
de  rallier  les  sympathies  de  tous  les  hommes  de  bonne  volonté  autour 
de  l'oeuvre  universitaire,  d'attirer  des  dons  li  une  institution  qui  jusque 
là  n'avait  eu  que  des  dettes,  de  commencer  la  construction  d'une  bâ- 
tisse convenable,  devenue  absolument  nécessaire. 

Or  voici  que  tous  ces  bienfaits  et  ces  avantages,  d'un  prix  ines- 
timable, dus  en  principe  à  la  Constitution  Jam  (ludion,  viennent  d'être 
mis  en  péril  par  un  événement  inattendu,  par  une  interprétation  que 
l'Archevêque  de  Québec  donne  au  renouvellement,  fait  le  29  avril  1894, 
de  rindult  du  5  mai  1889. 

Cette  interprétation,  si  elle  était  acceptée,  nous  créerait  devant 
nos  diocésains  une  position  humiliante,  embarrassante,  tout-à-fait  pé- 
nible; elle  réveillerait  chez  les  uns  les  anciens  murmures,  les  récri- 
minations, les  germes  de  divisions  ;  elle  ralentirait  le  zèle  des  autres, 
et  diminuerait  la  source  des  dons;  nos  petits  radicaux  en  profiteraient 
pour  augmenter  leurs  chances  d'une  Université  laïque,  en  dehors  de 
tout  contrôle  religieux,  ce  qui  serait  le  plus  grand  malheur  qui  pour- 
rait arriver  à  notre  pays. 

Nous  avons  expliqué  plus  au  long  toutes  ces  choses  dans  un  uk^- 
moire  que  nous  envoyons  au  Préfet  de  la  Sacrée  Congrégation  de  la 
Propagande,  avec  renfort  de  preuves  et  do  pièces  justificatives:  mais 
Votre  Sainteté  a  fait  tant  de  bien  à,  notre  Université  Catholiiiue, 
Elle  lui  porte  un  si  vif  intt>rêt.  que  nous  avous  cru  ne  pas  manquer 
à  la  cout'enance  en  Lui  envoyant  une  copie  de  ce   mémoire,  et    en 
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La  priant  do  vouloir  l)iou  ordonner  (lu'il  ne  soit  rien  fait  qui  puisse 
blesser  la  paix  dont  nous  jouissons  présentement,  et  le  d(Welopiiement 
si  consolant  de  rUniversité   Laval  a  MontK'al. 

Nous  supplions  Votre  Saintoti"  de  nous   It.^nir,  et  de  croire  aux 
sentiments  do  profonde  vcnn'ration  de  ceux  qui  se  souscrivent, 


Montréal,  28  Août  1894. 


Do  Votre  Sainteté 

Les  fils  très  soumis  et  très  dévoués. 
t  EiiouAHii   Ch.,  Arrli.  de  Mnntràil. 
■\  L    Z.    llr.  (Je  S.   Huctriiithi: 
■\-  .TosKrn  i\lÉnAiin,  Evêqiie  de  J'allri/felil. 
t  Max    Erciini'  de  Dnisipani,  CwidJHteur 

ili'   Mj)-.  !..  Z.  Miireau. 
t  Paui,,  lie.  de  S/icrbroulce. 


XL 


Montréal,  28  août  1S94. 


Son  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski, 
Préfet  de  la  Sacrée  Congrégation  de  la  Propagande. 


Em'uieidisxime  Scijiieio-, 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  envoyer  sons  ce  pli  un  mcnnoire, 
exposant  ini  doute  à  propos  de  Finterprétation  que  donne  l'Arche- 
vèque  de  Québec  au  renouvellement,  fait  lo  29  avril  189-i,  de  l'Induit 
du  5  mai  18S9. 

Notre  Très  Saint-Père  le  Pape,  Léon  XIII,  a  toujours  porté  un 
si  vif  intérêt  a  l'Universiti'  Laval,  sa  Constitution  Jam  dmliun  a  tel- 
lement contribué  h,  ramener  la  p;iix  dans  la  Province  ecclésiastique 
de  Montréal,  l'interprétation  que  l'Archevêque  de  Québec  donne  au 
renouvellement  de  l'Induit  du  5  mai  1SS9  porte  au  Décret  Papal  un 
coup  si  s  'vère,  que  nous  avons  cru  devoir  envoyer  à  Sa  Sainteté  une 
coi)ie  de  ce  mémoire. 

Nous  esp(>ron3  qu'il  sera  facile  à  Votre  Eminence  de  rendre  jus- 
stice  aux  intérêts  de  Montréal  eu  pi'ril,  sans  U'ser  ceux  de    Québec. 
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Pourquoi  la  Province  ecch^siastique  de  Quc^bec  no  souscrirait-elle 
pas  pour  rUniver8it(î  h  Qu(Uiec  un  secours  nion('taire,  conuno  vient 
de  le  faire  la  Province  ecclusiastiquo  do  Montréal  pour  l'Uuiversitc^ 
h  Montn'al? 

Pourquoi  u'imposerait-on  pas  en  faveur  de  l'Universib'  k  (iu(=bec 
les  honoraires  de  messes  de  la  Province  eccl('siastiquo  do  Qui'l)OC, 
envo3'(!s  îi  l'dti'anger,  de  dix  contins,  comme  l'ont  été  pendant  cinq 
ans  lés  honoraires  de  messes  do  la  Province  ccclésiasti(iuo  de  Montréal. 

Cette  retenue  suppli-moti taire  do  cinq  contins  sur  les  honoraires 
do  messes  do  la  Province  eccl(\siastique  do  Qm^hoc  produirait  i)lus 
que  celle  que  le  Rec'-our  do  l'Université,  Mgr  J.  0.  K.  Liitliunnio,  de- 
mande actuellement  sur  les  honoraires  ilo  messes  de  la  Province  ecclé- 
siastique de  Montréal. 

Notre  plus  grand  désir  est  que  l'Université  iï  Québec  prospère; 
qu'elle  se  procure  dans  la  Province  ecclésiastique  do  Québec  toutus 
les  ressources  possibles,  nous  y  applaudirons  ;  ni;iis,  do  grâce,  puisque 
nous  ne  lui  devons  rion,  qu'elle  nous  laisse  les  ressources  do  notre 
province  pour  faire  face  aux  besoins,  non  moins  pressants,  du  siège 
universitaire  de  Montréal. 

Dans  tous  les  cas,  nous  avons  la  confiance  que  Votre  Eminence 
saura  bien  trouver  une  solution  conforme  îi  la  justice  et  h  nos  be- 
soins. S'il  Lui  manquait  des  renseignements,  nous  sommes  prêts  à  en- 
voyer à  cet  effet  un  di^Ii'gué  à  Rome:  car  cette  question  est  pour 
nous  de  la  plus  haute  importance,  et  nous  u'appnihondons  rien  tant 
que  d'être  jetés  h,  son  occasion  dans  des  embarras,  d'où  il  nous  serait 
presque  impossible  de  sortir. 

Pleins  d'espoir  dans  le  n^sultat  qu'aura  l'expose  de  notre  ma- 
nière de  voir,  nous  demeurons,  dans  les  sentiments  de  la  plus  haute 
considération, 


De  Votre  Eminence, 
Eminentissime  Seigneur, 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  serviteurs, 

t  Edouakd,   dis.  Arch.  de  Montréal. 

t  L.   Z.  Ev.  de  S.  Hyacinthe. 

t  Joseph  Médakd,  Evéque  de  VaUeijfield. 

t  Max,  Ev.  de  Druzipara. 

t  Paul,  Ev.  de  Sherbrooke, 
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xn. 


Rorao,  21  janvier  1S95. 


Son  Einiiienco  le  Cimlinal  Ledocliowski, 
Prc^fet  do  la  S.  Gong,  de  la  Propagande. 


Eminentissime  Seigneur, 

Je  viens  donner  avis  îi  Votre  Eniinonce  que  Mgr  Paul  LaRoque, 
Evêque  de  Sherbrooke,  m'annonce  qu'il  eapëre  pouvoir  se  rendre  ii 
Rome  après-demain,  le  23  du  (;ourant.  Des  lettres,  que  son  Grand 
Vicaire  et  compagnon  de  voyage  m'a  écrites  chaque  jour  depuis  le 
commencement  de  cette  maladie,  me  disent  cependant  que  Sa  Gran- 
deur, tout  en  étant  bien  mieux,  n'est  pas  encore  tout-à-fait  rétabli. 

J'adresse  li  Votre  Eminencc,  en  même  temps  que  cette  lettre,  trois 
exemplaires  imprimés  du  "  Mémoire  de  Nos  Soigneurs  les  Archevêque 
et  Evoques  de  la  Province  ecclésiastique  de  Montréal  sur  le  renou- 
vellement de  rindult  du  ô  mai  ISSl)  ,.  et  de  mon  propre  Mémoire 
"  Sur  les  Prétentions  du  Séminaire  do  Québec  îi  une  indemnité  moné- 
taire sur  la  Province  ecclésiastique  de  Montréal  ,  ce  dernier  augmenté 
de  notes,  de  pièces  justificatives,  de  la  "  Remarque  Importante  „  que 
j'ai  déjîi  fait  parvenir  i\  Votre  Eminence,  et  d'un  nouvd  article  inti- 
tulé "  Calcul  Intéressant  „.  Mon  intention,  en  faisant  imprimer  ces 
deux  Mémoires,  est  d'en  faciliter  la  lecture  et,  au  besoin,  l'étude  h. 
Votre  Eminence,  et  \i  tous  ceux  li  qui  il  appartiendrait  d'en  prendre 
connaissance. 

Mon  but,  je  le  r(>pète,  n'est  pas  de  demander  un  changement 
aux  termes  de  l'Induit  dont  il  s'agit,  puisque,  sur  ce  sujet,  dans  les 
circonstances,  j'avais  l'honneur  d'écrire  a  Votre  Eminence,  dans  ma 
lettre  du  1 6  de  décembre  dernier,  que  qi<e  je  ne  puis  ni  ne  veux  in- 
sister. Mais,  d'un  autre  côt(s  si  Votre  Eminence  jugeait  h,  propos  de 
voir  s'il  n'y  aurait  pas  moyen  d'amener  gracieusement  le  Séminaire 
de  (iuél)ec  à  abandonner  aux  Evê(iues  de  la  Province  ecclésiastique 
de  Montréal,  pour  les  frais  d'administration  de  l'Université  Laval  h, 
Montréal,  la  retenue  sur  les  honoraires  de  messes  de  la  Province  de 
Montréal,  certainement,  dans  ce  cas-là,  Votre  Eminence  verrait  sou 
action  de  beaucoup  facilitée  s'il  est  (et  c'est  là  le  but  que  je  pour- 
suis) clairement  démontré  : 


_   Hl  - 

1."  Que  la  Province  ecclésiastique  de  Montréal  n'est  pas  obbli- 
gée,  en  justice,  «le  rembourser  au  Séminaire  do  Québec  une  partie  des 
dépenses  tju'il  a  faites  pour  la  fondation  do  l'Université  Laval  h  Quéliec; 

2."  Que  iV'tablissement  de  la  Succursale  do  l'Université  Laval 
h  Montréal  n'a  fait  subir  au  Séminaire  do  Québec  aucune  perte  ma- 
térielle quelconque,  loin  de  lîi; 

;}."  Que,  en  outre  d'une  compensation  d'honneur  et  d'inHuence, 
le  Sciminaire  de  Québec  a  reçu  déjà,  de  la  bienveillance  du  Saint- 
Siège,  une  compensation  monétaire  très  considérable; 

4.°  Que  l'Université  Laval  à  Montn'al  n'a  plus  de  dette  vis- 
à-vis  le  Séminaire  de  Québec,  cette  dette  ayant  éU\  plus  (jue  entiè- 
rement payée  ; 

ô."  Que  les  circonstances  ont  bien  changé  dans  l'administriition 
de  l'Université  Laval  h,  Montréal,  depuis  qu'a  été  octroyé  l'Induit 
du  5  mai  1889,  et  cela,  en  grande  partie,  par  le  choix  du  Séminaire 
de  Québec; 

G.°  Que  l'administration  de  l'Université  Laval  à  Montréal,  dont 
le  président  est  l'Archevêque  de  Montréal  ini-mênio,  est,  pour  los  in- 
térêts de  la  même  Université,  dans  un  besoin  d'ar<j;cnt  aussi  grand 
que  l'administration  de  l'Université  Laval  \i  Québec,  c'est-à-dire  le 
Séminaire  de  Quéljec  ; 

7."  iiae  ce  Ijesoin  d'argent  est  si  grand  à  l'Université  Laval  à 
Montréal,  que  les  Evoques  do  la  Province  ecch'siastique  de  Montréal, 
malgré  l'exiguité  bien  connue  de  leurs  ressources  pécuniaires,  n'ont 
pas  hi'sité  ii  se  rendre  responsables  en  sa  faveur  pour  une  somme 
d'environ  deux  cent  cinquante  mille  francs; 

S."  Que  le  Siège  Montréalais  de  l'Université  est  appelé  a  faire 
du  bien  à  près  des  trois  quarts  de  la  jeunesse  universitaire  de  la 
Province  civile  de  Québec,  qui  fréquente  l'Universitc'  Laval,  puisqu'il 
a,  suivant  ses  cours,  (550  étudiants,  tandis  que  le  Siège  Québecquois 
n'an  a  que  173  ; 

9."  Que,  étant  données  certaines  conditions,  auxquelles  j'ai  fait 
.allusion  dans  mes  lettres  préc('dentes,  le  Si'minaire  do  Québec,  eu  se 
rendant  gracieusemeiit  à  ce  qu'on  lui  demanderait,  ne  perdrait  rien, 
pécuniairement  p^irlant  ; 

10."  Que,  au  contraire,  il  y  gagnerait,  en  paraissant  être  bien- 
veillant pour  le  Siège  Montréalais  de  l'Université,  en  facilitant  raffer- 
missement de  la  paix  et  l'appaisomet  des  vielles  défiances  du  passé, 
en  ne  créant  point  de  désappointement   pénible  dans  les  espérances 
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Ic'yitimes  d'Evôciues  vénonibles,  tout  dovouôs  aux  moilleurs  intûrots  do 
l'Université  Ciitholique; 

11."  (iue,  liicn  plus,  lo  S(Miiin!iiro  do  (Jiiéboc,  en  ao  montrant 
trop  jiiloiix  do  .so,->  iiviintiigos,  y  perdrait,  on  rôvoillant  surtout  clioz 
les  laï(|UOs  du  district  do  Montréal,  dos  i,'riofs  assoupis,  ot  on  prôtant 
flanc,  dans  lo  puldie,  h  dos  Houpi,'ons  sur  la  générosité  do  sos  dcssoins, 
mal  landes  sans  douto,  mais  toujours  pn^judiciables  au  bien  gé- 
néral ; 

12."  Qno,  par  là,  lo  Si'minairo  de  Québec  mettait  on  péril  les 
bons  ellots,  si  nombreux  et  ai  importants,  qu'a  produit  jusqu'ici  l'admi- 
raolo  Constitution  Juin  (linhiin,  donnée  lo  "_'  lévrier  ISSi)  par  Notre 
Très  Saint  Père  lo  Pape  Léon  XIII; 

i;i."  (,>u'il  exposerait,  ijikh/  hviis  «ro'////,  l)on  nombre  de  lidèlos 
(i  iHiiniiurcr,  cl  ù  Diniujiicr  an  nspert  tlù  itnx  Décrets  Rotnuins.  (Paroles 
des  Evoques  do  la  Province  eccb'siastique  do  Montréal,  dans  leur 
Mémoire  du  -\S  août  18114:). 

Sur  ce  dernier  point,  qu'on  me  permette  d'ajouter  les  quelques 
romar(iues  suivantes.  Les  Décrets  romains  ont  toujours  (■ti-,  dans  no- 
tre question 'universitaire  comme  dans  bien  d'autres  du  reste,  selon 
les  temps  et  les  circonstances,  l'expression  de  la  justice  et  du  droit; 
dans  cette  conviction  qu'ils  ('tiiient  nos  meilleurs  ('h'ments  de  salut 
pour  lo  prc'sent  et  les  bases  de  notre  prospi'rito  future,  dès  les  pre- 
miers jours  de  mon  arrivt'O  îi  la  direction  du  Siège  Montn'alais  de 
l'Université,  io  me  suis  appliqué  do  toutes  mes  forces  à  les  faire 
bien  comprendre  et  accepter  de  bon  coeur  par  les  divers  partis  qui 
divisaient  alors  les  esprits  ;  puis.  aHn  de  leur  donner  plus  d'efficacité 
pratique,  j'ai  réussi,  avec  le  secours  des  Evtniues  de  la  Province  ec- 
cli'siasti(pio  de  Montréal  et  lo  concours  des  hommes  do  bonne  vo- 
lonté, à  les  ins('rer  dans  des  bills  que  reconnut  et  sanctiona  la  Lé- 
gislature de  la  Province  de  Qu('i)ec,  leur  donnant  ainsi  devant  le  pays 
la  force  de  la  loi  civile.  Cependant,  on  ne  peut  le  nier,  il  s'est  trouve; 
au  Canada,  dans  le  passi-,  des  hommes  un  peu  trop  absolus,  pour  les 
interpréter  à  la  lueur  d' intérêts  privivs  ou  sectionnels,  ot  les  appli- 
(juer  avec  u';ie  rigueur  trop  mathématique  (niiiii»ii(iii  jus,  sntiima  inju- 
ria), sans  tenir  compte  ni  des  hommes,  ni  des  temps,  ni  des  lieux: 
de  là,  la  cause  principale  de  nos  misères.  Eh!  biou,  aujourd'hui,  il 
ne  faudrait  pas  que  le  Séminaire  de  Qu('bec  retombât  dans  cette 
erreur  ! 

Ces  treize  points  renferment  à  peu  près  le  résumé  de  toute   la 
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question,  quo  .i'('tais  venu  soumottro  h,  la  considt'ration  do  Votre  Emi- 
uenco.  Pour  ohtoinpt'i'or  h  Sou  di'sir,  il  nio  rosto  ïi  (Irmoiitrer  que 
rUnivofâiti-  Laval  ollro  toutes  les  garanties  possible.-*  do  ciitliuliciti5. 
Je  serai  pnU  îi  le  taire,  et  le  forai  do  inaniùro  Ji  La  satisfaire,  jo  l'es- 
pi^ro,  aussitôt  (pio  sera  arrivô  Mi^r  l'EvCMpio  do  Sliorl)rooko  ;  car,  avant 
de  livrer  un  travail  (pii  le  roo-a'de  ii  nu  si  haut  dogD'  ainsi  (|uo  ses 
collègues  dans  l'i'piscopat,  tout  uaturollonieut  j'aimerais  îi  le  lui 
montrer. 

Dans  les  sentiments  du  plus  profond  respect  et  de  la  plus  haute 
vonc'ration,  jo  me  souscris. 

De  Votre  Eminence, 
Emineutissimo  Seigneur, 

Le  très  humble  et  tros  obéissant  serviteur. 
-J.  15.   Pifour.x  jilrc,   Vice-Kect. 


xin. 

Villa  délia  Prcsenta/.ione, 
117   via  Jlilazzo,  Rome,  70  janv.  1895. 

Son  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski, 
Préfet  de  la  S.  Cong.  de  la  Propagande. 

J-Jiiiineiifis.siiiu'  Scidiienr, 

Mgr  Paul  LaRocque,  Evoque  do  Sherbrooke,  Canada,  arrivé  ma- 
lade il  Rome,  retenu  îi  sa  chambre  chez  les  Soeurs  de  la  Pr('senta- 
tion,  1 3  via  Milazzo,  me  charge  de  porter  sa  carte  chez  Votre  Emi- 
nence, et  de  Lui  présenter  ses  plus  respectueuses  salutations. 

Aussitôt  que  le  médecin  lui  permettra  de  sortir  de  la  maison, 
Mgr  l'Evêque  de  Sherbrooke  se  fera  un  devoir  de  rendre  visite  \i 
Votre  Eminence;  en  attendant,  il  me  prie  do  Lui  remettre  la  lettre 
de  Mgr  l'Archevêque  de  Montréal,  son  Métropolitain,  qui  l'accrédite 
auprîjs  d'Elle. 

Je  prie  Votre  Eminence  de  croire  aux  scmtiments  de  profond 
respect  et  de  haute  vénération  avec  lesquels  jo  demeure. 

De  Votre  Eminence, 
Emineutissime  Seigneur, 

Le  très  humble  et  très  obéissant  serviteur, 
J.  13.  PiiouLX  litre,  Vice-Rect. 
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XIV. 


Archevêché  de  Montréal,  24  décembre  1S94. 

A  Sou  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski, 
Préfet  de  la  Sacrée  Congrégation  de  la  Propagande,  Rome. 

E)ii  incn i issim e  Seign eur, 

J'ai  l'honneur  d'annoncer  h,  \otre  Eminence  que  Mcnseigneur 
Paul  LaRocque,  Evoque  de  Sherbrooke,  partira  ces  jours-ci  pour  Rome, 
afin  d'y  appuyer  la  demiinde  du  Métropolitain  et  des  Evêques  suffra- 
gants  de  la  Province  de  Montréal  concernant  Tlndult  des  cinq  ceu- 
tius.  accordés  jusqu'à  présent  à,  Québec,  sur  les  honoraires  des  messes 
envoyés  à  l'étranger  par  les  diocèses  de  la  dite  pro\iuce. 

Monseigneur  LaRocque  expliquera  îi  Votre  Eminence  les  graves 
raisons  qui  nous  ont  d(>terminé  h,  cette  démarche  délicate  auprès  du 
Saint-Siège.  Je  recommande  donc  d'une  manière  toute  spéciale  h  la 
bienveillance  de  Votre  Eminence  le  délégué  de  la  Province  ecclésias- 
tique de  Montréal  et  le  défenseur  de  ses  intérêts. 

Avec  mes  souhaits  respectueux  de  nouvel  an,  je  prie  Votre  Emi- 
nence d'agréer  l'assurance  de  mou  humble  dévoument  et  de  parfaite 
obéissance  ii  toute  d(=cision  émanant  du  Saint-Siège. 

Edouakd  Cns,  Arch.  de  Montréal. 


XV. 

Villa  délia  Presentazione,   13  via  Milazzo, 
Rome,   1"  février   ISl)."». 

Son  Eminence  le  Cardinal  Ledochowski, 
Préfet  de  la  S.  Cong.  de  la  Propagande. 

Eminentissime  Seigneur, 

L'imprimeur  vient  de  terminer  le  dixième  volume  de  mes  Rap- 
ports sur  la  Question  Universitaire,  ce  dernier  intitulé  *•  Les  Act^s  des 
Administrateurs,  Gouverneurs  et  Vice-Recteur  de  l'Université  Laval  à 
Montréal  „  ;  je  m'empresso  d'en  faire  hommage  à  Votre  Eminence. 
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Je  la  prie  de  vouloir  bien  aussi  axepter  les  neuf  volumes  qui 
ont  précédé  celui-ci,  afin  d'avoir  entre  les  mains  l'histoire  complète 
des  travaux  que  nous  avons  du  faire  a  Montréal,  pour  régler  l'héri- 
tage de  difficultés  que  nous  avaient  légué  nos  devanciers. 

L'épitre  dédicatoire,  qui  se  trouve  en  tête  de  ce  volume,  et  dont 
nne  copie  imprimée  est  iusérée  sous  ce  pli,  résume  les  conclusions 
qui  découlent  tout  naturellement  de  la  lecture  de  ces  pièces  et  actes 
officiels:  c'est  la  meilleure  réponse  (répoase  riathéraatique  des  chiffres 
et  des  faits)  aux  accusations  formelles  comme  aux  insinuations  indé- 
cises qu'ont  faites,  ou  différents  temps,  rentre  TUniversité  Laval  h 
Montréal,  des  adversaires  appartenant  surtout  a  deux  courants  d'idées 
on  ne  peut  plus  opposées,  ne  s'accordant,  d'après  moi,  que  sur  un 
point,  sur  le  manque  de  modération  dans  leurs  opinions  et  manières 

de  faire. 

Avant  de  terminer,  je  dois  dira  que  Monseigneur  LaRocque  a 
été  touché  de  l'obligeance  qu'a  eu  Votre  Emineiice  de  venir  elle  même 
prendre  de  ses  nouvelles;  il  me  prie  de  lui  en  offrir  ses  plus  sincères 
remerciments.  Revenant  chaque  jour  de  mieux  en  mieux,  il  a  eu 
aujourd'hui  cependant  une  rechute,  qui  prolongera  de  quelque  terap. 
encore  sa  réclusion  a  sa  chambre.  Sa  première  sortie,  il  me  charge 
de  le  Lui  dire,  sera  pour  Votre  Etninence. 

J'ai  l'honneur  de  me  souscrire,  dans  les  sentimen  s  du  respect 
le  plus  profond  et  de  la  vénération  la  plus  haute. 

De  Votre  Eminence, 
Eminentissime  Seigneui, 

Le  très  humble  et  très  obéissant  serviteur, 
J.  B.  Pkoclx  jj^re. 


p  S  —  A  ce  dixième  volume  de  mes  rapports  que  je  passe  aujourd'hui  ù 
Votre  Eminence,  il  manque  encore  le  Supp'ànent  et  la  Table  des  matières;  auss.tôt 
que  l'imprimeur,  qui  va  lentement,  aura  terminé  entièrement  cette  ouvrage,  j  en  re- 
mettrai à  Votr«  Eminence  un  exemplaire  complet. 

J.    D.    I. 
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Rome,  31  ja»^ie^'  ^^^^• 


XVI. 

,     1     ^    Ton"    Je  la  propagande. 
Préfet  de  la  »•  '-«^"c- 

J'ai  l-honnem-  de  veractt..-  '"'  ,„  ,,.  y,,,,,,,,,,  «»"«■«- 

ee  dixièn»    vo.omc.  ...ï.!-    '"' Vlupe  .«  esprits  au  Canac,»,  co^me 
,„■„  ^«i  depuis  si  lo,.glem,,s  ,,..  occul^  ^  „„  ,„  ,t  à  me- 

",J™,s  .*  u„  devoi,,  ^»;;  ^^      »«s  a  ■Ea.iue.tissin.e   Pr.M 

qui  pvesKlait   aïoib  .i 

celui-ci,  ie«  .1'/-^  •''■^^  ^^':7''^':  t^e  le  travail    qui  s'est   fa.t  au 

Siège  Montréalais  do  ILuivei.ite 

U  fiu  de  septembre  lS9i.  ^^  ^^^  ^^  „,,  Tel  U  sou 

Ce  récit  est  donne,  non  par  Al^u  ^^^.^^^^^  ^^i^^.,»,.- 

point  de  vue  particulier,  --^^^  ^J^^^  ^e  compte,  etc    se 

Ls,  correspondances.  ^^^^^-^'^^  ,„  ,«  peut  plus   iuH-vtial, 
U-ouvant  être  par  conséquent  un  rapio 

exact  et  intègre. 

Votre  Eminence  pourra  >   voir       ^^_^    ^^^^^^.^   ^^^,^^^^  ^^^  ^^t^eo 

1.0  Quelle  somme  de  *''*"''  ^;  ^^niversité  Laval  a  Mont- 

eu  fonctionnement,  cette  -^'^-^  ^^^^^^^   vArchevèque    de  Montréal 

,,al,  don.  ie  Président    -'^^^^^  ,,,,  Vespace  de  vingt-deux 

lui-même:  les  ^o^^^™^""^^.  .^"^^V^ueremeut  convoquées; 
^ois,  tenu  soixante  assemlA^    •  -^  .aministratif,  l'iulluence 

2.0  Que.  dans  1  eusemUe  de  ce       _     ^_  ^^^^indrie,  son    action 

légitime  du  Vu;e-Recteur    ^^^^.^^^^  soit  par  s.u  Assistant; 
Jcessaire  s-exerçant  partout.  so.t  par  1^^.^.^^^^^ 

3.'  Quelles  garanties  de  ^onn^^  ^^  ^^^   ^^^^^^^^^^^^    ^^^^    ^^^^^^,^ 

surtout  le  Bureau    des  f'^"^^!^^":;;^^^,  i,  cité  de  Montréal; 
parmi  les  premiers  liommes  ^^^^^^^  ,„,  conduit   avec  habi- 

'  .."  Comme,  ^^^  "^^Z,  a-oed,  la  Bâtisse  Univer- 


ô,*  yael  esprit  de  paix  et  «le  lionne  volonté  rècrne  dans  les  as- 
sembl«*eâ  de  cette  Adoiiulstration,  ii  la  t'ois  une  et  multiple; 

6.  Quelle  confiance  et  quel  calme  a  apport*^,  dans  le  public 
en  général,  le  fait  d'avoir  donné  dans  cette  administration  des  repr('- 
sentants  aav  diflérents  courants  d'id^»es  ou  d'intérêts,  qui  pouvaient 
exister  dans  la  Province  ecclésiastique  de  Montréal  : 

7.  Quelle  déférence  Administrateurs  et  Gouverneurs  ont  tou- 
jours ap|>orté  dans  leurs  résolutions  pour  l'autorité  et  les  directions 
de  rEpis«îopat,  lequel,  au  cas  de  besoin,  dans  les  conflits  qui  pour- 
raient surgir,  a,  de  par  la  constitution  civile  elle-même  de  l'Admi- 
nistration, un  pouvoir  de  solution  prépondérant: 

S.  Quel  intérêt,  vrai  et  profond,  l'épiscopat  de  la  Province 
de  Montréal  porte  ii  ce  Siège  Montréalais  de  l'Universit'  Laval,  lui 
ayant  fait  dernièrement  encore,  malgn-  l'exiguité  bien  connue  de  ses 
ressources  p'cunaires.  des  allocations  d"ari.'ent  considérables  ; 

9.*  Quelle  générosité  a  détérraini-  chez  les  bienfaiteurs  de  la 
haute  éducation,  en  particulier  chez  les  Messieurs  du  Séniinau-e  de 
St  Snlpice,  cette  conviction,  appuyée  sur  des  faits,  que  l'Administra- 
tion de  rUniversit-'  Laval  ii  Montr(>al  est  actuellement  en  mains  ha- 
biles et  sures: 

10.*  Avec  quelle  fidélité  et  quelle  exactitude  le  Vice-Eecteur 
à  Montréal  rend  compte  ii  ses  Supérieurs  ecclésiastiques,  ne  passant 
jamais  un  mois  sans  les  mettre  an  courant  de  tous  ses  Actes  d'admi- 
nistration universitaire. 

Espérant.  Emineutissime  Seiirneur.  que  ce  présent  Rapport,  dé- 
taill'i  et  complet,  d.-montrera  ii  Votre  Eminence  que  tous,  dan.-  la 
Province  ecclésiastique  de  Montréal,  unis  dans  un  même  eflort,  f]vê- 
ques.  Prêtres.  Laïques,  nous  sommes  à  faire  de  rt'uiversité  Laval  ii 
Montréal  une  grande  institution,  qui  ne  sera  pas  indigne  des  sympa- 
thies et  des  faveurs  du  Saint-Siège,  je  demeure,  dans  les  sentiments 
du  plus  profond  respect  et  de  la  plus  haute  vénération, 

De  Votre  Eminence. 
Emineutissime  Seigneur, 


Le  très  humble  et  très  obéissant  serviteur, 
J.  B.  PRorLX  pire,  Vice-Rect. 
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xvu. 


Rome,  2  tV'vrier  189'). 

Villa  délia  Preseutazioue,  U  Via  MUaz^  , 

Mouseignew, 

,      •    votre  désir     i'ai    Thonneur  de  vous   passer  le 
Pour  V  poudre  'J^  /^^  : J  ,,^,  3„,,,,ei)  de  »o..  <'/f^V,W. 

et  la  discussu3U  ^- ^^^lll^^^^^  ,j,,,eva  une  idée  assez  exacte  du 
Espérant  que  ce     *^='""^^  ^^  ^^^^-^^  ^,  ^^^  des  voeux  pour 

travail  qui  m'occupe  '^^Pf  .^^^^^^'^ ."",,  ,,,,,  ,aut.^  se  coutiuue 
,ue  le  nùeux  qui  se  1^^^;;;^  j^;  ;^,,,,,,et  rétablissemeut,  je  de- 
sans  interruption  jusqu  a  uu  P  ompt        J    ^^^^^^ 
meure  avec  beaucoup  de  le.pect  et 

De  Votre  Grandeur, 
Monseigneur. 

Le  tri^s-humble  et  très-obéissant  serviteur, 
,T.  B.  Pkullx  pire. 


XVUl. 


Rome,  12  février 


1895. 


Son  Eminence  le  Cardinal  ■Ledocho^vski, 
Préfet  de  la  S.  Congrégation  de  la  Propagande, 

Emi lient issitne  Seiyneui; 
.éUUi.  et  .  .,...  le  "K.<.ec,u  1-"     J'    "^^  ,„  „„„„„,  ,  ,„  .ou™. 


maifiOÊi 
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Avant  (le  remettre  h  une  direction  plus  autoris.^e  la  conrluite 
de  notre  délégation,  je  suis  heureux  de  pouvoir  transmettre  à  Votre 
Eminence,  imprimé,  le  résumé  des  raisons,  que  j'ai  jusqu'ici  exposées 
tant  dans  mes  lettres  que  dans  mes  mémoires,  militant  en  laveur 
d'un  aljaudon  gracieux,  par  le  Séminaire  de  Qu(;bec,  de  la  retenue 
sur  les  honoraires  des  messes  do  la  Province  ecclésiastitiuo  de  Mon- 
tréal, a  l'Archevêque  do  Montréal,  pour  les  frais  d'administration  de 
l'Université  Laval  k  Montréal. 

Dans  les  sentiments  du  respect  le  plus  protond  et  de  la  v.'néra- 
tion  la  plus  hante,  je  demeure 

De  Votre  Eminence, 
Eminentissime  Seigneur, 

Le  très-humble  et  très-obéissant  serviteur, 
J.  B.  Piioui.x,  Vice-Rect.  pfrc. 


XIX. 


Résumé  pe.s  Raisons 


pour  lesquelles  il  est  demnmic  que  U  retenue  sur  les  honoraires  ,le  messes 
(le  ht  Province  ecclésiastique  de  Montréal  reste  entre  les  mains  de 
l'Archevêque  de  Montréal,  pour  les  frais  d'administration  de  l'Uni- 
versité Laval  à  Montréal. 


l.'  La  Province  ecclc'siastique  de  Montréal  n'est  pas  oblig<=e,  en 
justice,  de  rembourser  au  Si^minaire  de  Qu.^bec  une  partie  des  dé- 
penses qu'il  a  faites  pour  la  fondation  de  TUniversité  Laval  à  Quobec. 
(Foir  Mémoire  sur  la   "  Prétention  du  Séminaire    de    Québec  ,  paye  8). 

2."  A  ce  sujet,  il  n'y  a  pas  eu,  lors  de  la  fondation  île  l'Univer- 
sAé  Laval  a  Québec,  d'entente  prc^alable  entre  le  Séminaire  de  (^i.'bec 
et  les  Evoques  du  district  do  Montri^al.  (Voir  "  Mémoire  sur  la  Préten- 
tion „,'paye  9).  ^ 

3.°  Il  n'y  a  pas  eu  davantage  d'arrangement   subséquent.  (/  oir 

•  Mémoire  sur  la  Prétention  „,  page  11). 

\."  Le  Si-minaire  de  Qu('boc,  pour  des  considi-rations  îilui  propres, 
a  voulu  fîiire  les  dispenses  de  cette  fondation  avec  ses  seules  res- 
sources, librement,  ayant  devant  lui,  le  sachant,  l'avouant,  le  procla- 

4* 
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mant,  la  perspective  do  ri-tabliasoinetU,  avant  liioii  «les  aiuiées,  triiii 
siège  universitaire  ii  Montréal.  (Toir  "  Mr moire  nitr  la  Prvleiilioii  „, 
imçjp.  13). 

5."  La  Décision  ;lo  la  Sacrée  Cnngrégation  de  la  Prop.agando  du 
l'"'  février  IS/'j,  constituant  la  Succursale  de  l'Univorsiti'  Laval  h 
Montrc'al,  ne  donne  au  Séminaire  de  (^néhoc,  sur  le  District  do  Montréal, 
aucun  droit  de  compensation  monétaire,  ni  directement,  ni  indirecte- 
ment, ni  Ibrmellenicnt,  ni  virtuellement,  (rair  "  Mnnoire  .sur  la  Pré- 
tention  „,  jj(if/e  lô). 

()."  Virtuellement,  au  contraire,  on  y  trouve  pour  Montri'al  l'exemp- 
tion de  toute  indonniité  en  argent  vis-îi-vis  le  S;'niinaire  de  Québec, 
parce  que  toutes  les  défienses  de  la  Succursale  sont  au  frais  du  Dio- 
cèse de  Montr('al.  (l'air   "  Mniioirr  sur  la   l'réfintioii  „,  page  17). 

7."  L'Lidult  du  5  mai  1881),  renouvelé  le  29  avril  189-4,  tout 
en  reconnaissant  la  dette  de  la  Succursale,  n'i'tablit  aucunement  l'exis- 
tence d'un  droit  qu'aurait  le  Séminaire  de  Qui'bec  à  une  indemuit<^î 
monétaire  sur  la  Province  de  Montrt-al.  (Voir  '*  Mémoire  ,sur  la  l'rc- 
teiitiiiii  ,.  jxifje  20). 

S."  L'établissement  de  la  Succursale  de  l'Université  Laval  îiMoutrc'al 
n'a  fait  suliir  au  Si'uiinaire  de  Qui'bec  aucune  perte  matérielle  quel- 
conque. (Voir  "  Mr moire  sur  la   IWlenfion  „.  page  19). 

y.°  Bien  plus,  la  Succursale  procure  au  Si'minaire  de  Qui'bec  uu 
revenu  plus  grand  que  celui  qu'il  tirait  du  district  de  îilontréal,  avant 
qu'elle  ne  fut  établie.  (Voir  an  Sapplvmeiit  du  "  Mémoire  nur  la  Vré- 
tciïtio»  „,  i'iniirh'  intitulé  "  Calcul  Intéressant  „,  page  51). 

10."  Le  Saint-Siège  a  accordé  au  Séminaire  de  Québec,  en  con- 
sidération de  ses  sacri lices,  une  compensation  magnifique  d'iionneur 
et  d'iuHuence,  en  décrétant  ({ue  l'Université  Laval  continuerait  d'être 
la  seule  Université  Catlioli([ue  dans  toute  l'ancienne  province  du  Bas- 
Canada,  et  que  Montréal  n'aurait  qu'une  Succursale  de  la  même  Uni- 
versité. (\'oir   "  Mémoire  sur  la   Prétention  „,  page  14). 

11."  En  outre  de  cette  compensation  d'honneur  et  d'iufluence,  le 
Séminaire  de  Québec  a  revu,  de  la  bienveillance  du  Saint-Siège,  une 
compensation  qui  s'élève  <léj;i,  à  neuf  cent  quinze  mille  francs,  et  qui 
sera,  dans  cinq  ans,  de  UII  lllilion  cent  mille  francs.  (Voir  "  Mémoire 
sur  la  Prêtent io)i  ,,,  page  :^(i). 

12."  L'Université  Laval  a  Montréal  n'a  plus  do  detic  vis-îi-vis 
lo  Séminaire  <le  Québec,  cette  dette  a^ant  été  plus  (pi'entièrement 
■lyèe.  (\'oir  le   "  Mémoire  des   I-Jvé/jues  „,  page  G). 


IS."  Les  circonstances  ont  liien  cliangé  clans  l'administration  de 
l'Université  Laval  ii  .Montré^xl,  depnis  (jn'a  l'tt'"  octroyi'  l'Imlult  du  5 
mai  1SS9,  et  cela,  en  grande  partie,  par  le  choix  du  Séminaire  do 
Québec.  (Voir,  au  Sujifilcmcitt  du  "  Mniiolrc  sur  l<i  [Wlenfidii  „.  l'tir- 
ticle  intitulé  ^  Beniar'/iir  inqiort'uitr  „,  lunii's  .7.Ï-6'/.  .■oirfuut  /mi/c  '>!>, 
numi'ro   Y). 

14.°  L'administration  de  l'Uni versiti'  Laval  ii  Montréal,  dont  le 
président  est  rArclievèi|ne  de  Montréal,  est,  pour  les  intérêts  de  la 
même  Université,  dans  un  besoin  d'argent  aussi  grand  que  l'admi- 
nistration de  rUniversit^  Laval  îi  (>nébec,  c'est-îi-diro  le  Séminaire  de 
Québec.  ('Voir  "  Mnimln'  des  Errif.cs  „.  pcn/e  S). 

lô."  Ce  liesoin  d'argent  est  si  grand  îi  l'Université  Laval  ii  Mont- 
réal, i|ue  les  Evècpies  de  la  Provimo  eccl('siasti([iio  de  Montrerai,  mal- 
gré l'exiguité  bien  connue  de  leur  ressources  pécuniaires,  n'ont  pas 
hésité  il  se  rendre  responsables  en  sa  laveur  pour  une  somme  d'en- 
viron deux  cent  ciu(piante  mille  trancs.  (Voir  "  Mnnoirc  des  Krcqiir.s  „, 
patje  Ut. 

1(5.''  Le  Siège  Mnntréalais  do  l'Université  est  appelé  ii  taire  du  bien 
■A  près  des  trois  quarts  de  la  jeunesse  universitaire  de  la  Province  ci- 
vile de  Quéd>ec,  qui  fréquente  l'Universit'-  Laval,  puisqu'il  a.  suivant 
ses  cours,  650  étudiants,  tandis  (pie  le  Siège  <^ii'l)eciiuois  n'en  a 
que    178.  (Vnir   "  }li' moire  sur  ht   l'ri'fi'iifioii  „,  jinijc   1<SJ. 

Pour  toutes  ces  raisons,  il  est  demandé  au  Saint-Siège  (pie  le  re- 
venu sur  les  messes  de  .Montréal,  cn'O  jiar  l'Induit  du  5  mai  ]>>>)'.K 
lequel  a  été  renouvelé  le  'J'J  avril  1S!)4,  reste  entre  les  mains  de  l'Ar- 
chevêque de  Montn'al  pour  les  trais  d'administration  de  l'Université 
Laval  il  Montréal. 

Mais,  afin  qu'il  n'y  ait  rien  de  changé  dans  les  termes  de  l'In- 
duit, il  est  demandé,  en  même  tenqjs.  s'il  ri'y  aurait  pas  moyen  d'a- 
mener le  Séminaire  de  i^>ui'l)ec  ii  abandonner  ce  revenu  ii  l'Archevêque 
de  Montréal,  gracieusement. 

Et,  atin  que  le  Si'minaire  de  Quc'bec  ne  perde  pas  un  sou,  mo- 
uétairement  parlant,  il  est  suggén'  humblement  et  respectueusement 
de  lui  assurer  la  prolongation  de  l'Induit  sur  la  Province  ecclt-siasti- 
de  (Québec  pour  cinq.  dix.  (|uinze  ans.  ou  de  lui  permettre  de  retenir, 
dès  maintenant,  sur  la  Province  ecclésiastique  de  (,iu>''hec.  dix  centins 
sur  chaque  honoraire  de  messe  envoyé  en  dehors  de  la  Province, 
comme  la  chose  a  lieu  !i  Montn'al.  (^\'oir  Lcllrcs  dr  rabhi'  J.  II.  l'ruid.r 
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à  Son  Imminence  le  Cardinal  Ludochuiaski,  20  décembre  18i)l,  17  d  :J1 
janiicr  1895). 

Dans  toiia  les  cas,  en  al)ancloimant  gracieusomeiit  co  revenu,  le 
Sc'ininaire  de  Québec  se  ferait  un  très  grand  l»ien,  nioraleniont  par- 
lant. Car  : 

17."  11  aurait,  devant  toute  la  population  du  pays,  le  mérite  de 
paraître  se  inoutrer  bienveillant  pour  le  Siège  Montri-alais  de  l'Uni- 
versito  et  do  contiilnicr  h  rallbrinissoinont  de  la  paix,  ainsi  qu'à  l'ap- 
paiseinent  des  vieilles  défiances  du  passé,  (l'oir  Lettres  de  V abbé  J.  Ji, 
Proulx  à  Son  Eininence  le  (^nrdinnl  Lcduclntivski,  âO  décembre  J8!)4,  et 
10  jdnrier    W!)5). 

18."  Au  contraire,  en  so  montrant  trop  Jaloux  de  ses  avantages, 
le  Séminaire  de  (Québec  y  perdrait,  en  nneillaut,  par  tout  le  district 
de  Montn'al,  des  griefs  assouplis,  et  en  prêtant  Hanc  h  des  soupçons 
sur  la  générosité  de  ses  desseins,  soupçons  mal  fond('s  sans  doute, 
mais  toujours  préjudiciables  au  bien  gt'uéral.  (  ToïV  Lettres  de  l'abbé 
J.  H.   l'ninLr  à   Son  lùniiicnee  le  Cardinal  Ledorliowslci,  10 Janrier  18!)')). 

1',).°  Il  causerait  un  dommage  grave  au  Siège  Montréalais  de  l'Uni- 
versité Laval,  non  seulement  en  le  privant  d'un  argent  sur  lequel  il 
croyait  pouvoir  compter,  mais  surtout  eu  jetant  par  lii  du  froid  sur 
le  zèle  des  amis  de  rUniversité  îi  Montréal,  on  décourageant  les  éner- 
gies et  diminuant  la  source  dos  dons  cLez  les  particuliers,  (/o//-  "Mé- 
moire lies  Krêqnes  „,  2>^i'J''    ^ ^)- 

1*0."  Il  créerait  un  d('sappointemeut  pénible,  en  froisuant  les  es- 
pérances, bien  naturelles  certainement,  d'Evôques  tout-k-fait  dévoués 
aux  meilleurs  intérêts  de  l'Universitc'  Laval.  (Voir  lettre  de  l'abbé  J, 
B.  Vronle  à  Sun  Eniinence  le  Cardinal  Ledoelioirski,  10  janrier    1895). 

21."  Il  mettrait  ces  mêmes  Evoques  dans  une  position  difficile  et 
humiliante,  nuisant  ainsi  grandement  aux  intc'rêts  de  leur  autorit('  épi- 
scopalo  auprès  de  leurs  ouailles.  (Voir  "  Mémoire  des  Kvêques  „,pa(/e  10). 

22.°  11  exposerait,  ijuod  Béas  arertaf,  nombre  de  fidèles  à  mur- 
murer, et  il  manquer  au  respect  dû  aux  d('crets  romains,  lesquels 
pourtant,  dans  la  sagesse  de  leurs  desseins  et  l'efficacité  de  leurs  moy- 
ens, sont  destin<'s  ii  être  les  l)ases  de  notre  prospérité  universitaire. 
(ï^oir  Mémoire  des  Kréijues,  paye  4  et  10,  ainsi  qae  la  lettre  de  l'abbé 
J.  H.  Proulr  à  Son  Eminenee  le  Cardinal  Ledochowski,  en  date  du 
:il  janvier   1895). 

2:{."  Il  mettrait  en  p('ril  les  bous  effets,  si  nombreux  et  si  im- 
portants, qu'a  produit  jusqu'ici   l'admirable   constitution  Jani  duduni, 
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donne le  2  tevriei-   1881)  par  Nutro  trè.  Saint  l'ère  le  Pape  Lrou  XIII. 
(Voir  la  lettre  de  l'abhr  J.  B.  Vroulr  <>  S,m   Eminence  le  Cardinal  Le- 
dochomkl,  17  janvier  m:>,  d  la  lettre  </-'.•  Archevêque  et  Evc^nes  de  la 
Province  de  Montréal  à  Notre  Saint  Pire  le  Pape,   'JS  août  1804). 

C'est  pourquoi,  pour  reucontrer  les  besoins  de  l'Université  Laval  ii 
Montréal  qui  ne  doit  rien,  en  justice,  au  Séminaire  de  Quéliec,  et  satis- 
faire aux  désirs,  a  l'attente  et  aux  demandes  des  Arcl.evo.iue  et  Evêques 
de  la  Province  Ecclésiastique  de  Montréal,  sans  nuire  en  rien  aux  in- 
térêts de  l'Université  Laval  fi  Québec  ou  k  ceux  du  S.''miuaire  de  Qué- 
bec, même,  au  contraire,  en  leur  faisant  du  bien,  il  est  suggéré  ({ue 
le  S(;minaire  de  (hi.'boc  abandonne  gracieusement  a  l'Archevêque  de 
Montrerai,  pour  les  frais  d'adniiui>tratiun  de  l'iniversité  Laval  k  Mon- 
tréal, le  revenu  provenant  des  honoraires  de  messes  de  la  Province 
ecclésiastique  do  Montr.^il,   en  vertu  de   l'Induit    du    29    avril    1895 
(Induit  du  ô  mai   ISSlt  renouvelO,  ^vec  l'entente  que  l'Indi-'t  actuel 
lui  sera  prolong.i  sur  la  province  ecclésiastique  de  Québec,  encore  dix 
ans  ou  quinze  ans,  ou  bien  avec  la  promesse  (pi'il  va  Un  être  octroy.i 
un  autre  induit  lui  permettant  de  retenir  (comme  la  chose  a  lieu  à  Mon- 
tn^al)  cinq  autres  ccntius,  on  tout  dix  centins,  sur  les  honoraires  de 
messes  do  la  Province  de  QuiMjec  envoyé-s  a  l'étranger. 


J.  15.  Puoui.x  pire. 
Vioe-llccteur. 
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